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l'Adriatique, qui est adaptee a. pe avait deja tente de se posi-
1.me navigation. cötiere. Cette tionI].er par le passe. ,
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11 en veut pour preuve le sixie­
me bateau deploye sur le 

UQJC, \...,..J -IUJ, 
.,,-. 

« A Pavenir, le choix sera de­
te,rminan t », predit encore 

TRAVAIL FRONTALIER 
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tous les j o,urs ». peniche sur les canaux. 
Helene DAVID 
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/.�. une �ouvelle publfca-

La"·•suisSe• atJ.ire touj�u:rs-:plu� 
tion', l'Insee etudie l'evohi­
tion du travail frontalier 
entre 2010 et 2015. 
Ses statistiques montrent 
notamment que les Fran�ais 
sont prets ä parcourir 

· des distances de plus en plus
grandes pour aller travailler
en Suisse.

E n 2 0 1 5 ,  p 1 u's d e
360 000 habitants des zo­

nes frontali�res frans;aises.tra­
vaillaient dans un pays limf­
ü o p h e, a lors  que seuls  
quelque 10 000 habitants des 
p�ys voisins venaient fra­
vailler ei1 France, Les raisons 
de ces migrations quotidien­
nes sont bieh connues en Al­
sace : des niveaux de salaires 
plus eleves, un taux de chö­
mage plus faible, qu'il s'agisse 
'de l'Allemagne ou, de fas;on 
plus marquee encore, du 
Luxemb9urg Ju de la Suisse .. 

La premiere destination 
des frontaliers fran�ais 
· Cette dei:niere est la premie­
re,destination des_ travailleurs
frontaliers frans;ais, a:vec pres
de la moitie de ces « actifs en
e m p l o i  sor tants  », s o i t
179 200 persqnnes en 2015.
Ce chiffre a beaucoup pro­
gresse en cinq ans, puisgu'il
n 1etait « que » de 150 100· e:n
2010. Durant eette JDeriode,;le
nombre de'fesidents, frans;ajs
allant travailler en Stl'isse: a
augmente beaucoup plus viite
que,l'emploi dans les cantons

\
frontaliers (+ 3,6 °10, contre
+. 0,9 % par an en moyenne},.
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PART DES RESIDENTS FRANCAIS. 
DANS L'EMPLOI CÖTE ETRANGER 
(EN %) 

■ isou plys 
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de lla molns de 28
• de 6 a moins de 11 
Cl de 2 a moins de 6
L:i moins de 2 

Besan�on­
PART DE FRONTALIERS DANS 1 
LA POPULATION ACTIVE OCCUPEE 
CÖTE FRANCAIS (EN %) 

■ 34 ou plus. 
• de 2l a moins de 34 
■ de 9,a· mojns de 21 
l;:l de 3 a moins de 9 
J''I , .... i mofn� de 3 
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« quel que soit le secteur d'ac­
tivite », souligne l'Insee. 

En 201r5, la part des,fronta­
liers en provenance de Fran­
ce dans ]'emploi local a ainsi 
atteint 28 0/o dans le canton de 

· Gerieve, 17 ,5 °10 dans 1celui du
Jura, 11,4 0/o a Bäle-Ville, 6 0/o
a Bäle-Gampaghe et dans le
canton de Vaud. Inverse­
�ent, la part de· la « popula-
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teau (Doubs), 8,4 0/o a Mul� 
house, 4,5 0/o a Belfort­
Montbeliard, 3,9 0/o a Colmar, 
3,5 0/o a, Selestat, 2,6 0/o a Sa­
verne, 2,3 0/o a Strasbourg. 

Si, l'on observe les origines 
geographiques plus finement„ 
les statistiques fournies par 
finsee revelent que Geneve 
recevait 78 000 trav.ailleurs 
-du « Genevoi,s frans;ais »

(+2,9 0/o sm cinq ans), 10 000
d'Annecy ( + 10,9 %}, tandis
que 7 900 personnes residant
dans le Genevois frans;ais fai­
saient le trajet jusque dans le
canton de Vaud (+9,4 %}.

Une surrepresentation
des •(:adres'

Suisse. 
Par rapport a la repartition 

des categories socioprofes­
sionnelles (CSP} dans les zo­
nes de residence, on constate, 
parmi les travailleurs fronta� 
liers en Suisse, une ·surrepre­
sen ta tion des cadres, ,des 
ouvriers et des professions'in­
termediaires, et une sous-re­
presentation des artisa11s et· 

. des emP,loyes. , 
Dans l'ordre decroissant, la 

Suisse · est' suivie du Luxem­
b o u r  g ,  q ui ac c u e i l l a i t 
75 1000 ,travailleurs frontaliers 
frans;ais il y a quatre ans, puis 

de l'Allemagne (44 500: lire 
l'encadre) et de la Belgique 
(35 400). Dans le sud de la 
France, l'Espagne et- l'Italie 
n'attirent que tres peu de tra- -
vailleurs frnntaliers, contrai­
rement a Monaco, ou ces der­
niers repr;esentent « la grande

. majorite de l'emploi salarie, », 
oöserve l'Insee. 

Olivier BREGEARD 

LIRE. Insee Premiere n° 1755, 
juin 2019 : « Porte croissance 
du nombre de travailleurs 
frontaliers vers· la 'Suisse et le 
Luxembourg ». 

Au nord-ouest de la Suisse, 
•I le canton de Bäle-Ville ac- \
,c u e i l l a i t  c h a q u e  j o u r

Exception allemande 
« L'Allemagne constitue une exception », releve· l'Insee dans 
son etud'e : alors que l'emploi a augmente de. 0,8 0/o par an 
entre 2010 et 2015 pres des frontieres, le nombre de tra­
vailleurs residant en France a oaisse de 0,9 0/o par an, pour 
s'etablir a, 44 500 en 2015, soit 21:00.de moins en cinq ans. La 
baisse est encore plus marquee dans l'industrie (-1,9 %}, 

'secteur ou1 l'empl0i a pourtant augmente de 0,5 0/o par an,·_ 
tandis que l'emploi industriel dans les zo�es frans;aises pro­
cbes baissait de 1,5 %. L'Insee. explique ce paradoxe par le 
JDrofil de ces frontaliers : pres de l'a moitie (48 %) sont 
employes comme ouvriers dans l'industrie; plus äges (21 0/o 
ont 55 ans ou plus), ils partent peu a peu a la retraite et ne sont 
pas tous remplaces par les generations suivantes, « moins
souvent .germanophones ». Les jeunes qui parl'ent ,encore 
l'allemand etant aujourd'hui, en moyenne, plus qualifies que 
leurs atnes_, l'lnsee pense qu'ils privilegient sans doute la 
Suisse et le Luxembourg, « qui offrent 'plus. d'empl'ois de
cadres et de meilleurs salaires que l'Allemagne ». Le travail 
frqntalier se concentre cependanl enco11e dans des« poches », 

a Sarrebruck (5 0/o d'actifs en. provenance de Jilrance), Sarre­
louis (4 %}, Rastatt (5 °/o) ejißad'en-ßad'en. {4 °/o).'Cöte frans;ais, 
les tr,availleurs frontaliers repre�tmtent 9 % de la population 

ITALIE 

: 13 000 travailleurs en prove-
nance du sect_eur de Saint­
Louis (-0,3 0/o sur cinq ans),
7 500 de Mulhouse (-1,3 %} et
700 de Colmar {+3,5 %}, le
canton de Bäle-Campagne

, ,5 1600 ti:avaHleurs de Saint­
Louis (+0,3 %} et 3 000 de 
Mulhouse1( +2, 1 0/o), le canton 
d'Argovie 1 500 trayailleurs 
de Saint-Louis (+4,4 %} et 
800 de Mulhouse (-+'4,6 %). 

tion active occupee » (pas au J' ,9,00 residents du secteur de
chömage) ·travaillant dans un 'Saint-Louis poussaient jus­
pays voisin - en l'occurrence· ,q u '  a u  c a  n t o n d u  J u r a  
la Suisse o u  l'Alleniagne - (+5,3 %}. 
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s'elevait a 44,5 0/o 4ans le Ge- Au sud comme ati nord de la 
nevois frans;ais (l'arc fronta- Suisse, les plus fortes progres­
lier allant de Thonori a Gex, sions depuis 2010 montrent 
en passant par Annemasse, que les frontaliers frans;ais 
Saint-Julien, Bellegarde ... ), sont prets a parcourir des dis-
41} 0/o dans les zone·s d'em- tances de plus en plus gran­
ploi de Saint-Louis et Mor- des pour aller travailler _en 

en emploi dans le secteur de Haguenau, entre 16 0/o et 13 0/o

/

a 
Forbach et Sarreguemines, jusqu'a 34 0/o a Wissembourg. 
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